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CE QUI ATTEND LES PLP : UN BAC EN 2,5 ANS

APRÈS LE BAC PRO EN 4, PUIS 3 ANS, ON NOUS ANNONCE LE BAC EN 2,5 ANS
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LE MINISTÈRE RECYCLE (EN PIRE) L’ÉCHEC DU BAC GÉNÉRAL POUR LE LYCÉE PROFESSIONNEL
Les débats Le ministère a dévoilé cette semaine son projet scandaleux d’une réforme systémique du baccalauréat professionnel dont la casse de la classe terminale pour la rentrée 2024.
Dans le contexte social tendu où personnels comme élèves ont besoin de sérénité, de plus et mieux d'école pour faire réussir tous les jeunes, ce projet constitue une véritable provocation contre les collègues et met en péril l'avenir des jeunes.
En l’état actuel du projet, la période de septembre à mars serait exclusivement consacrée aux cours, sans aucune période de formation en milieu professionnel (PFMP). Durant cette période, se dérouleraient également les épreuves d’examen des disciplines générales en contrôle en cours de formation (CCF) en Maths-Sciences, LV1, LV2, Arts Appliqués et EPS. Les épreuves ponctuelles de Français, Histoire-Géographie-EMC, Éco-Gestion ou Éco-Droit seraient également avancées en mars. Alors que le ministère a reculé sur la réforme du bac GT devant le fiasco des épreuves anticipées, il s'apprête à récidiver.
D’avril à mai, les élèves enchaineraient avec 6 semaines de PFMP obligatoires pour toutes et tous. Après quoi, ils passeraient les épreuves ponctuelles en enseignement professionnel et les derniers CCF dans cette discipline - sans aucune période de révision avec leurs enseignantes et enseignants, alors même que ces épreuves ont un coefficient élevé. [...]
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Le ministère veut prendre de court les PLP, les élèves et leurs organisations représentatives dans un agenda très rapide : les textes devraient passer au Conseil supérieur de l’Éducation en décembre. 
C’est une nouvelle fois du mépris envers les lycéens, les PLP et leurs syndicats. L'intersyndicale prendra ses responsabilités lors de l’Intersyndicale lycées pros la semaine du 6 novembre pour stopper ce démantèlement organisé de nos lycées pros.

L'AVENIR DES JEUNES S'ASSOMBRIT : L'ENSEIGNEMENT TECHNIQUE MÉRITE MIEUX !
Pour le SNETAA l'avenir des jeunes des classes populaires s'assombrit : 4 semaines de cours en moins de septembre à mars, examens ponctuels en mars, 6 semaines de stage de mars à mai, diversification en juin, PSE et Chef-d'œuvre en juillet... 
Le projet de terminale bac pro souhaité par la ministre C. Grandjean est dévastateur pour les LP et les SEP : autant pour les élèves que pour les professeurs.
Le parcours commun des élèves de lycées pros s’arrêterait pour la terminale dès le mois de mars. Les parcours diversifiés envisagés sont une usine à gaz dans les LP et SEP. C’est toute l’architecture du bac pro qui est laminée. 
Après un bac pro 4 ans, puis 3 ans, c’est un bac pro 2,5 ans, voire 2 ans. Inacceptable quand nos élèves ont besoin de plus d’école et mieux d’école.
Au prétexte de diversification, le ministère détournerait un grand nombre d’heures de cours pour répondre à une commande présidentielle : augmenter le nombre de semaines de stages (PFMP).

AUGMENTER LE NOMBRE DE SEMAINES EN MILIEU PROFESSIONNEL EST UNE BONNE IDÉE,
MAIS RÉDUIRE LE NOMBRE D'HEURES D'ENSEIGNEMENT EST UNE ABERRATION SANS NOM
Pour le SNETAA c’est toute l’architecture du bac pro qu'il faudrait repenser. Il est tout à fait possible d'augmenter sensiblement le nombre de semaines de stages et ("en même temps") de conserver le même nombre d'heures de cours sur toute la durée du cycle. 
C'est très précisément ce que font les Provinces canadiennes dans les CEGEP (avec l'équivalent de nos BTS). La durée de la formation est de trois années (au lieu de deux en France), mais il y a moins d'heures de cours par semaine et il y a plus de semaines de PFMP qu'en BTS. 
L'avantage est double : d'une part, les élèves les moins rapides ont plus de temps pour acquérir les compétences requises ; d'autre part, les élèves sont formés plus longtemps en milieu professionnel. 
Le Ministre de l'Éducation a pour ambition de «relever le niveau» de l'enseignement. Le SNETAA partage la même ambition pour l'enseignement professionnel !
Repenser l’architecture du bac pro ne peut pas se faire dans la précipitation. Pour autant, les grands principes de la réforme pourraient être arrêtés rapidement sur la base d'un diagnostic et d'objectifs partagés (Ministère et partenaires sociaux). 
Il faut d'ailleurs remonter à la création des premiers Bac Pro pour retrouver pareille méthode de travail. 
Depuis, les différentes réformes de la voie professionnelle ont toutes été faites contre l'avis des enseignants. C'est absurde et contreproductif ! 
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Description générée automatiquement]En jugeant a posteriori de la non-pertinence des réformes mises en place antérieurement, le MEN devrait, a contrario de ses prédécesseurs, faire preuve d'écoute, de pragmatisme et d'humilité. Qualités rares au 110 rue de Grenelle !
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LE MINISTERE RECYCLE EN PIRE L"ECHEC DU BAC GENERAL POUR LE LYCEE PRO

Le ministére a dévoilé cette semaine son projet scandaleux dune réforme systémique du baccalauréat
professionnel dont Ia casse de la classe terminale pour la rentrée 2024.

Dans le contexte social tendu ol personnels comme éléves ont besoin de sérénits, de plus et mieux
diécole pour faire réussir tous les jeunes, ce projet constitue une véritable provocation contre les
collégues et met en péril favenir des jeunes.

En Fétat actuel du projet, a période de septembre & mars serait exclusivement consacrée aux cours,
sans aucune période de formation en milieu professionnel (PFMP). Durant cette période, se
dérouleraient également les épreuves d’examen des disciplines générales en contrdle en cours de
formation (CCF) en Maths Sciences, LV1, LV2, Arts Appliués et EPS. Les éprewves ponctuelles de
Francais, Histoire-Géographie-EMC, Eco-Gestion ou Eco-Droit seraient également avancées en mars.
Alors que le ministére a reculé sur la réforme du bac G devant le fiasco des épreuves anticipées, il
Sappréte & récidiver.

D'avril 3 mai, les éléves enchaineraient avec 6 semaines de PFMP obligatoires pour toutes et tous.
‘Aprés quoi, s passeraient les épreuves ponctuelles en enseignement professionnel et les derniers CCF
dans cette discipline - sans aucune période de révision avec leurs enseignantes et enseignants, alors.
méme que ces épreuves ont un coefficient élevé.

Pendant cette césure de deux mois, les PLP vont se transformer en machine 3 certifier et devront
évaluer les éléves en stage mais aussi les 109 000 candidats libres (chiffre qui va augmenter) des CFA.
et écoles de production ou autres officines privées qui pullulent depuis la lof pour a liberté de choisir
son avenir professionnel. Cette loi  libéralisé le marché de la formation enfongant plus encore avenir
des jeunes des classes populaires.

A partir e la mi-ma, deux options se présenteraient.

Pour celles et ceux désirant une insertion professionnelle post-bac : 6 semaines supplémentaires de.
PFMP, soit au total 12 semaines de stages quasiment de fagon continue entre mars et juillet. Les.
semaines de PFMP étant désormais gratifiées, les éléves seront probablement plus nombrewc choisir
cette possibiité.

Les autres élaves, soi-disant pour mieux préparer leurs poursuites d'études, assisteraient & 30 heures.
hebdomadaires de cours de méthodologie, de culture générale et de compétences psychosociales.

Enfin, début jullet tous les éléves devraient passer 'oral du chef d'ceuvre et les épreuves de PSE.

Concrétement, le parcours commun des élaves de lycées pros s'arréterait pour la terminale dés le
‘mois de mars. Les parcours diversifiés envisagés sont une usine & gaz dans les LP et SEP. Clest toute.
Farchitecture du bac pro qui est laminée. Aprés un bac pro 3 ans, C'est un bac pro 2,5 ans, voire 2 ans
Inacceptable quand nos éléves ont besoin de plus d'école et mieux d'école.

Au prétexte de diversification, le ministre détournerait un grand nombre d heures de cours pour
répondre 3 une commande présidentielle : augmenter le nombre e semaines de stages (PFMP).

Ce nest ni Fintérét des élaves ni celui des personnels qui conduit cette réforme. Avec les personnels,
nous ne pouvons pas accepter que ce projet aboutisse : le ministére portera la lourde responsabilité
d'un accroissement du décrochage scolaire, de résultats en baisse aux examens et de personnels
totalement pressurés quand ils ont d'abord besoin de reconnaissance et de sens dans leur métier
Crest clairement une annualisation du temps de travail des PLP qui se profile et une attaque en régle
contre nos statuts.

Le ministére veut prendre de court les PLP, les éléves et leurs organisations représentatives dans un
‘agenda tras rapide - les textes devraient passer au Conseil supérieur de I Education en décembre. Clest
une nouvelle fois du mépris envers les PLP et de leurs syndicats.

Pour stopper ce démantélement organisé de nos lycées pros, lintersyndicale prendra ses
responsabilités lors de I'ntersyndicale ycées pros la semaine du 6 novembre.

Paris, le 20 octobre 2023




